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Sommaire exécutif 

Le Centre Carter (le Centre) a organisé, du 22 au 24 février 2016, un atelier d'experts réunissant 

21 éminents chercheurs et praticiens de 10 pays différents afin d'examiner de nouvelles 

perspectives sur les stratégies de recrutement de Daesh et son utilisation des technologies des 

médias sociaux pour séduire les jeunes marginalisés. Cinq questions thématiques ont été abordées 
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Les participants ont tous admis que Daesh 
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La r®appropriation des m®dias occidentaux se fonde sur une double approche dôhumour et de codes 

culturels. Alors que Daesh utilise l'humour et les codes culturels pour cibler certaines personnes et 

briser l'image des dirigeants occidentaux, les grands médias, tels que CNN et FOX News, tiennent 

des propos qui témoignent de la reconnaissance et de la grandeur de l'organisation. Daesh reprend 

les déclarations d'anciens directeurs de la CIA, de secrétaires américains à la défense, de premiers 

ministres et de présidents dans sa presse écrite et les utilise comme une confirmation de leur « État 

islamique ».  

Les experts ont admis que, depuis les attaques de Paris en novembre 2015, le sentiment de peur 

sôest intensifi®. Les attaques commises ou revendiqu®es par Daesh ont donné lieu à une montée de 

lôislamophobie et du radicalisme, marginalisant davantage les musulmans traditionnels qui vivent 

dan
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environnement s¾r pour discuter de lôimpact de cette propagande sur la société musulmane et non 

musulmane allemande. Elle d®fie les imams dôabolir la discrimination linguistique et les 

stéréotypes sexistes retrouvés dans les milieux religieux traditionnels.  
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Retour, réhabilitation et réinsertion 

Étant donné que Daesh continuera d'exister sous différentes formes, la résilience devrait s'appuyer 

sur des partenariats efficaces qui traitent les questions de déradicalisation, de réhabilitation et de 

réinsertion. Un participant a noté : « Nous devons nous rappeler que les insurgés et les terroristes 

ne sont pas nés comme tel, mais sont créés ».  Cette création a été entraînée par les solutions rapides 

qui ont été trouvées. En effet, plut¹t que de fonder un groupe dôentreprises priv®es, de 

fonctionnaires et dôorganisations ¨ but non lucratif, la stratégie occidentale de lutte contre le 

terrorisme a choisi la méthode « capturer, tuer et perturber è. Bien quôil y ait des d®fis ¨ surmonter 

dans lôapproche s®curitaire et lôengagement communautaire, les participants ont tous admis que si 

des programmes ne sont pas ®tablis, ces menaces referont surface ¨ lôavenir.  

Les praticiens ont partagé des histoires sur les déserteurs et la façon dont leur marginalisation et 

leur aliénation les ont poussés à se joindre à Daesh. Ces personnes ont été contactées en personne 

ou par lôinterm®diaire des m®dias sociaux. Les praticiens qui travaillent avec des d®serteurs et des 

familles de jeunes radicalisés exhortent les gouvernements à considérer les combattants de retour 

comme ®tant une opportunit® plut¹t quôun d®fi. Les participants ont tous confirmé qu'ils pouvaient 

constituer une ressource directe pour comprendre l'idéologie de Daesh et servir de voix puissante 

contre cette organisation. Lôun de nos participants a mis en place, en partenariat avec le bureau 

dôimmigration nationale de son pays, un service téléphonique national de services-conseils sur la 

radicalisation qui sert dôoutil pour rediriger les appels reçus vers des partenaires locaux non 

gouvernementaux. Le contact doit être établi par les personnes de retour ou leurs familles 

respectives, de sorte qu'une évaluation des risques puisse être effectuée pour déterminer les options 

de conseils. Les conseils individuels offerts en allemand, en anglais, en arabe et en perse sont 

ensuite systématiquement prodigués sur une base de trois piliers : pragmatique, idéologique et 

affectif. Cette approche ax®e sur des piliers permet la mise en îuvre dôun processus de 

réhabilitation stable qui passe par un travail de base et un environnement familial stable, une 

communication active visant à éliminer les discours radicaux et un renouvellement des vieux 

contacts sociaux qui permet de renforcer les liens affectifs. 

Le concept de r®insertion peut sôav®rer complexe en fonction des politiques régionales ; cependant, 

les participants à l'atelier ont présenté de nombreux exemples d'options de réinsertion active qui 

offrent du soutien aux jeunes ¨ risque. ê New York, lôArab-American Family Support Center a 

adopté un modèle de « centre dôîuvres sociales » en 2009, afin dôoffrir des services sociaux 

culturellement et linguistiquement compétents qui tiennent compte des traumatismes subis. 

Pendant 22 ans, lôArab American Family Support a aid® des immigrants AMEMSA (arabe, 

moyen-oriental, musulman et sud-asiatique) à sôacclimater aux communautés dôaccueil ¨ New 

York City, par lôinterm®diaire de programmes dô®ducation et dôalphab®tisation des adultes, de 

programmes de services juridiques, et de programmes de lutte contre la violence. Leur programme 

dédié aux jeunes s'adresse notamment aux élèves âgés de 7 à 18 ans. Il encourage l'excellence 
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académique et nourrit leurs ambitions grâce à la promotion de la participation communautaire, à 

des excursions locales et à des programmes d'anglais langue seconde. En outre, le Centre a établi 

un partenariat avec lôinitiative Engage Media Lab de la New School pour lancer le projet ç I Need 

to Be Heard è (jôai besoin dô°tre entendu) qui permet aux ®tudiants dôacqu®rir des comp®tences 

techniques et créatives, de créer des courts métrages et de participer à des festivals de film 

nationaux. Cette éducation médiatique positive s'oppose aux messages de propagande de Daesh en 

renforçant les capacités des jeunes et en promouvant l'engagement communautaire.  

Rôle des chefs religieux et communautaires 

Contrairement à ce que les médias véhiculent, les jeunes les plus désabusés qui se sont joints à 

Daesh nôavaient pas de vaste culture religieuse ni de lien avec la Syrie. Cette particularité de 

lôignorance en mati¯re de religion repose sur lôanalyse qualitative que le Centre Carter a effectuée, 

et a été la cible directe des efforts de déradicalisation qui ont été déployés par de nombreux 

participants. Les intervenants sur le rôle des chefs religieux et communautaires ont mis en lumière 

le rôle positif que les chefs religieux et communautaires peuvent jouer dans la lutte contre 

l'extrémisme.  Deux des participants qui travaillent sur les questions religieuses ont invité les 

organisations musulmanes à développer et à adopter dans leurs programmes une approche fondée 

davantage sur les « maqasid è, soit les valeurs, de mani¯re ¨ prodiguer un enseignement de lôislam 

qui encourage également la pensée critique. En outre, les chefs religieux qui ont gagné la confiance 

de leurs communautés et sont considérés comme une autorité peuvent énormément influer sur 

lôopinion publique. Ce sont les seuls qui ont lôautorit® et le pouvoir l®gitime de r®futer la 

manipulation des textes religieux et le concept du califat de Daesh.  

Les participants à l'atelier ont convenu de la nécessité de mobiliser à long terme des chefs religieux 

qui sont des personnes dôautorit® et de confiance pour leurs communaut®s. Nous ne pouvons pas 

choisir des chefs religieux qui pensent uniquement « comme nous ». Les participants ont considéré 

avec prudence la méthodologie de mobilisation des chefs religieux et les pièges des nombreux 
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Défis de la lutte contre Daesh : gouvernement, griefs et meilleures approches 

Daesh a tiré profit du vide politique créé par les États faillis et l'incapacité des gouvernements 

nationaux à traiter les griefs sociopolitiques fondamentaux.  Une militarisation accrue et une plus 

grande peur de l'islamophobie ont accompagn® lô®mergence de ce groupe violent.  Pourtant, ¨ ce 

jour, les discussions sur la meilleure manière de traiter l'idéologie violente de Daesh sont restées 

superficielles.  Ces débats doivent dépasser les options militaires et adopter plutôt des approches 

nuancées qui atténueront davantage les attraits émotionnels qui séduisent les combattants 


